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pauvres colons nec doivent pas toucher au% argents du gouverne-
ment, les riches n'eî otît pas trop. Que pensez-vous de cela? (3)

lo. St-Atibert remonte esîI existence à 26 ans ; sa population
ex.éde mêème celle de St-Rlocli 2o. St-Louîse, à. 2ù ans ; 3o. Ste-
Perpétue, à. 24 ans; 4o. St-Pamplîile, àl 22 ns; 5o. St.Cyrille,
à. 20 ains; Go. St-Euei-Nte, A 1-2 ans.

Ces paroisses progressent beaucoup et l'on voudrait qu'elles ne
béiiciîîent pas des avantages des sociétés d'agriculture.

Le gouvernement pourrait-il avoir des privilégiés parmi ceux qu'il
favorise par ses octrois aux sociétés d'agriculture ? L'oit redoute
là conîcurrence, et puis que les prix ëéchap petit :-voiti. la grande
iniquiétude it st.Jeauî P"Ort-Joli. Il faudrait appliquer à. cette
lo'-ali1é un remède efficace, et votre jourtiaIlii est le journal du
gouvernemnt a mission pour cela.

J'ai donc conifiance, M. le Rédacteur, que les pauvres trouve-
ronît juisti.ce et que l'oppression ces3era <'exercer ses effets ri-

ieux sur Clix. 0.)
Rf 'o\si.-l1o. La loi permet de faire choisir par le conseil de

cointé n endroit convenîable aux expositions de comté. Pour
cela, il faut prenidre certainîs procédés que la loi indique et que
nous pourrons reproduire pîlus tard, si la chose est jugée utile. Le
choix d'tin endroit central, oùt se tiendront à. l'avemilir toutes les
e\positions de comnté, est donc enître lus mains des intéressési et,
comnne tous les maires du comté sont appelés it voter, tes vicilles
paroisses et les nouvelles se trouvent sur le ino pitd, et touts
peuvent obtenir justice.

'2o. La loi permet d'élire tit directcur danîs la société d'ag.ri.
culture pour chaque inuiicipalité distincte. Evidemmuent, oui sup.
pose que le directeur choisi a <les imntérêts dans la mniicipalité
q u'il représenîte S'il eii était autrement, il y autrait évidemment
inîjustice.

3o. Les octrois aux sociétés d'igriculture notés liar le léoeisla-
j eur chaque année, sant ait profit de tout le comté, c'est clair, et

si les directeurs niégligent sciemment les intérêts des localités
plus pauvres, ils font une double et bien f"rnnde inîjustice.

4o. Bien que nîous n'ayons pas mission de parler au liom du
gouvernement, nous sommiies bienî persuadé que, s'i était consulté,

il donnîerait plutôt ses faîvcurs aix colonîs lauvresm;u7aux paroisses
riches

Malheureusement, le remèdle est nullemenit entre tics mains,
pour tout ce <lui peut se faire de mal dans les sociétés d'a"ricul-
turc. Celles-ci sont exclusivement du ressort du conseil â'agri.
culture, dont nous ne sommes pas membri, et auquel nîous n'avons
cu abisoluiment rienit ô voir jusqu'il, présent.

Oit comprendra que nous publions les faits qui précèdent sous
toute réserve et nous ne voulonîs nullement prendre fait et Cause
pour uîîc partie plutôt qu'une autre.

Notre corresîiotidant est eii position dc faire valoir ses affirma-
tions que nous ne saurions nullement mettre en doute. Nos ré-
ponses sont done données sans préjuger toute questioni de fait.

4ýlais nmous ne pou.vons faire autremenmt que de regretter beaucoup
l'état de chose qui nous est soumis et nous espérons qensbn
amis dut comité de l'Islet tic manqueront pas de faireedroit alux.
3tustes demandes qui pourraient leur être faites par les paroisses
de l'intérieur, bien moins favorisées de la nature que le sont les
magnifiques établissements dii fleuve.

Se Âqaj>it de fcui'g.Rpoz
iONSEU[t,-Pour nous conformer -1 vos désirs, je prends

la liberté de vous adresser le rapport des opérations de notre
cercle agricole pendant l'année qui vient de se terminer. Un
des premiers .1 l'coeuvre, il marche toujours dans la voie du
progrès. Les <-ances sont suivies avec intérêt par tous les
membres qui se font un devoir d'y assister régulièrement.

Tous les membres lisent avec intérêt le journal d'agrieul.
turc, tous conservent la file de et journal pour le consulter
plus tard, lorsqu'une question ag-ricole se présentera -à la diseus-

4sion. 50 membres reçoivent aussi la Gazette des Campagnes
que l'administrateur veut bien nous adresser pour le moitié
du prix de l'abonnement.

Plusieurs conférences ont été données par le Rcvd Messire
Thuéo. Montminy ; curé dc cette paroisse; La Dr A. Poliquin
et le Notaire B. H. Tremblay ont aussi donné quelques confé-
rences sur des sujets pratiques qui ont intéressé les membresjdo notre cercle, outre les confsirences, nous avons eu plu-

sieurs discussions auquelles tous les membres prenaient part.
Tous nos cultivateurs admettent franchement qu'il flinut c'han-
ger notre mode de culture; tous se mettent à. l'oeuvre dans la
mesure de leurs ressources.

Nous avons droit d'tire fiers du succès de notre cercle qui
promet beaucoup pur l'avenir.

La paroisse dc S t Agapit de Beaurivage ne compte -à peine
que douze années d'existence, elle est peu étendue et ne compte
que 137 familles, presque toutes do cultivateurs qui ont déf'ri-
ché eux-mêmes la terre qu'ils cultivent; avec ces faibles moy-
ens, vous pourrez juger des efforts des membres de notre cercle
dans nos opérations que je viens dc vous énumérer en quel-
ques mots seulement.

N'oublions pas que la paroisse a été ravagée par le feu, qui
a causé des dommages considérable-s -1 nos grains. De plus,
sans la sécheresse, nous aurions un ' récolte dc légumecs bien
plus considérable. Malgré tous ces revers, nos cultivateurs
sont disposés à. reprendre avec plus d'ardeur encore l'essai de
la culture des légumes.

Tous les cultivateurs de la paroisse sont membres du cercle,
137 reçoivent le Journal d'agriculture.

Le cercle a fait l'achat dc 8282 de graines. 776 arpents
ont été semés cen mil et en trè-fle. Nous avons récolté 3898
iuinots de légumes.

Voilà, monsieur le Directeur, le succès obtenu par le cercle
d'une toute petite paroisse;- sans notre cercle, nous n'aurions
pas semé de gro'incs ni récolté de légumes.

Un membre du cercle, pour encourager la culture des légu-
mes, a bien voulu accorder un prix dc quatre piastres pour le
plus beau champ de carottes; Prix, LNI. Charles Fréchette,
mention honorable, MM. Français P-fiquct, Théodore Pâquet;
Stanislas Bergeron, Octave Dulit et Dominique Béland.

A la dernière réunion il a été rébolu qu'une souscription
serait faite pour former des prix qui seront distribués à la
prochaine exposition (paroissiale) que nous nous proposons de
tenir l'automna prochain.

Votre obéissant serviteur,
OCT'. iONr.IIzNY Secrétaire.

Se. Agapit (le Bcautriangc 23 .Ianvicr, 1S.

SI-Entgèize, Comté de L'Islci. -Le cercle ag-ricole de la pa-
roisse de St. Eugène, comté de L'Islet. a été inauguré le 18
mars 1880. Il compte actuellement 82 membres.

Le présent rapport comprend les op4rations de deux années.
Les sujets suivants ont été traités :
Io De la vocation agricole, par ilr Auguste Faf'ard, élève

breveté de l'école d'agriculture de Ste. Anne;
2o'. Des domninagcs causés à l'agriculture par l'émigra-

tion; par le même.
3o. De L'écoiinie rurale, (2 séances); par le même.
4o. De &"agriculture cn général, par le Revd J. X. Méthot.
5o. De l'élevage dics moutons, par Eugène Casgrain, Ecr

A. P.
Go. Du drainagec; par le Revd. J. X. M15thot.
7o. Campagne des Zouiaves Canadiens à Roine, par Augus-

te Gagné, élève breveté do l'école d'agriculture de Ste. Anne.
So. De la culture des kgunies, par Philippe Gagné, élève

de l'école d'agriculture de Ste. Anne.
9o. Colonisation; par le Revd Père Z. Lacasse.
10o. De la culture dit blé-4'inde, par le Rcvdl P. Savoie.
Ho. De l'émiqration, aux Etats-Uinis et scs dangers pour

la fi ; par le Mc-me.
Le cercle agricole a célébré la fêite du patron des cultiva-

teurs, en mai 1880 et en mai 1881:- grand concours de peuple.
En 1880 sermon, panégyrique de SL. Isîdore, par le

ltoyd Mr. Sanfaçon.
En 1881 sermon:- Sanctification, dut travail, par le Revd

1%1. P. Savoie.
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